
laisser à la fantaisie ; nos renseignements, nous les avons

puisés à des sources d’une autorité indiscutable; nos

chiffres, dont il est facile de contrôler l’exactitude, nous

les avons demandés aux statistiques officielles. A défaut

d’autres mérites, ces quelques pages ont du moins celui

d’une parfaite sincérité.

Nous serions heureux si elles pouvaient contribuer

à mieux faire connaître ce beau pays d’Égypte, à mettre en

pleine lumière ses ressources, sa prospérité présente et

celle qu’il est permis d’attendre d’un avenir prochain,

et à servir ainsi, dans une mesure appréciable, les inté

rêts de l’influence et de l’épargne françaises sur la terre des

Pharaons.


